Relation hypophyse – ovaire - \ bac terminale D, juin 1990, Amiens, Lille, Rouen- Avantage Word: modifiable, dissociable, recolorisable en quelques clics - intégrable dans un PowerPoint- "Kein Tag ohne Linie"
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Début des dosages





Perfusion lente de faibles doses d’oestradiol





Injections rapprochées de fortes doses d’oestradiol





Mise en place d’un implant libérant de fortes doses de progestérone





Injections rapprochées de fortes doses d’oestradiol





Mesure des taux plasmatiques des hormones ovariennes chez une femme au cours d’un cycle normal (0= jour de l’ovulation)





Mesure des taux plasmatiques des hormones hypophysaires chez cette femme au cours d’un cycle normal (0= jour de l’ovulation)





Pour étudier la régulation de la sécrétion de LH, une Guenon est soumise à 4 situations expérimentales :


castration au jour 0


perfusion lente de faibles doses d’oestradiol du 28e au 34e jour après castration


injections rapprochées de fortes doses d’oestradiol du 38e jour au 41e  jour après castration


introduction sous la peau d’un implant libérant de fortes doses de progestérone, le 50e jour après castration, puis injections d’oestradiol identiques à celles effectuées du 38e au 41e jour 











